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USAGTES ET COUTUMES

LES VISITES - (Suite)

Heureuses les maîtresses (le naisov
qui possèdent une fille déjà grande, une
soeur cadette, une jeune parente, sur
laquelle elle peut se déchai-ger de cet-
tains soins au salon. Le gracieux aide-
de-camp est tout à fait pr-écieux. au mo
ment (lu départ d'une visiteuse, par
exemple, quand il teste d'autres per-
sonnes autour- de la dame du logis.
Celle-ci ne peut se détacher du cercle
pour reconduire chaque femme l'une
après l'autre, et il lui est. pénible (le ne
Pas les accompagner, pour- la taîsor
qu'il faut au visitentr une extr-ête ai.
san ce, un grand usage du monde pour
ne pas épt-ouver au moins un léget' sený
tirnent de gêne, pendant le temps qu'il
mnet à traverser seul le salon et à out
vrir la porte...- Car toutes les mnaisons
ne sont pas pourvues de laquais, qui
écartent les portes devant celui qui sort
avertis qu'ils sont pal- la sonniette élec
trtque sur laquelle le pied (le leuri tnai
tresse a pesé.

Dans quelq ues maisons exquises, h<
mari ou le fils est toujoutrs là, au jou
de réception, pour- reconîduire le
dames et les mettme en voiture ;)011
accompagner' les visiteurs mxasculins.

Oin attendl une légère accalmie dlin
la conversation pour qutitter' uit saloil
Un en pt'ofite aloi-s t'ap)idetn-enlt, pou
sal ue" lit Inaiti-esse de la maison, sIîeli
l'el- ciî'î'laiî'eîîxeît et ii.)trtiiti'e tLve
P1'Oiîîptitude... qu'on soit recondutit o1
'lion. Danis le Prtemtietr <as, il lue faut lit
accapairer celuii (lui notus acconîligntî c

do(nt la Pr-ésence est nécessaii-e MIi sýl
salon ; dans le secondl oi doit solîs rti-c
au plus vite,ý lat (tante lu logis à l'uti
P'essîoit désagr-éable don t îîoîîs ti"i)

lpai-lé.
* Sila Illitîresse (le la tmalsoni est seul

pour f'ait-e les honneur-s (te soit salon, e
qu'elle ait des hommîes cm visite ce
elle, eeux-ci doivent savoir' qu'il leu

* faut ouvrir la pot-te ii toutes les (lame
quitquittent le salon, alors même (lu'il
ne les connaissent î>as. \ous avons in
diq ué la manière <lont un inaîtr t il
Maison agit chez lui, nie soufflant pi
qu'aucun visiteurt troive seul son clic
min, nli ouvr-e lui-nxênte les puortes.

Nous5 dirons plus tar-d comment 1.
tnaîtresse d1, la madisolî doit dir-iger' I
conversation. Achevons de tracotr queý
que6sunes des règles secondair'es.. e

tcependant essentielles.
Les personnes qui fo nt des visites son

tenues dje se présenter dans lent- plu
élégante toilette de villt. Quand on v,

envoitur-e le costume p)eut diploye
iôté féminin>, un luxe, une oriîinalit,

beaux atours à ta pet-sonne qui les ne

lacsdes salons aux femmes sîmplE
"lent vêtues, mais toute simplicité es
relatile. Si l'on n'a que des robes m<
destes, On choisit, pal-mi ces robes, 1ý
Plus fraîche, la plus jolie. Une tenu4
extrêmement soignée ost "d'obligatioi
absolue poutr tout le monde.

Les hommes portent le complet (sau
Pour les visites de cérémonie), jusqu'i
six heures du soir. Après Cette lieut-i
la redingote ou l'habit.

D)e mlême qu'on fait. la plus belle toi
lette Pour aller en visite, (le tmême oi
doit t'aire &sa plu.s belle figure," c'est ù
dire que, si l'on se sent etn <ispositioi
grincheuse, triste ou querelleuse e
qu'on ait pas assez de lot-cc poar se di
tuirier, il faut r'estetr chez soi. Rien wî
P'eut dispenset'dlos frais de gaiet,ê, îl'obl
geance, (lamabilité, ('espr'it...' si l'on ei
Po)ssède. Le tôle de celiii (lui reçoit se
l'ai à x. êîeeî .inil et ltgt

vous fera pas violence, on n'enfoncera
pas votre porte. Armez-vous dle réserve
vis-à-vis des personnes indiscrètes, exu-
bérantes, ni.-is ne vous croyez pas obli-
gés de faire une tète de pôle Nord : vous
pouvez sourire, croyez-moi. S les gens
paraissent vous prendre <'assaut, veu-

*lent percer votre intimité, insinuent
*qu'ils desireraient être reçus chez vous
*et vous voir chez eux, invoquez les pré-
textes polis pour' garder votre liberté
('action, ayez l'air de nie pas coin-

-prendre, de ne pas entendre, détournez
*to-it doucement ce conurant trop rapide

(te sy mpathie. Avec Idu tact et de la
-volonté, on maintient les imiportuns
dans les boi-nes où ils doivent rester, et

ipas n'est besoin pour cela de prendre
*un ton bourru ou impertinent.

r ANN SEPH.

Is_________________________

LES PREMIERS SOINS

Î_ LE COUP DE SOLEIL

Symptônics. - L'individu atteint (le
e coup de soleil se plaint d'une foi-te don-
ir leur à la tête, douleur souvent accom-

8 pagnée de fièvre et dle soif ; il sent des
r élancements et des battements qui le

gênent beaucoup; les yeux secs et éti-
18 celants nie peuvent supporter la lu-

m1 iière. Certains maladles ont des con-
Ir vulsions, d'autres tombent dans l'assou-

t-pisseineîît ou sont tourmentés patr l'in-
csomnie et pris (le dlélire. La peau dlu
<iVisage, (lu cirâne ou de toute autre lPar'-
5tie par-ait sèche et comme brûùlée. Les
'sueur-s sont abondantes et suivies

tI d'u gr-and accablemnent. Les mtalades
0éprouvent (le l'anxiété et refusent les

1- aliments et quelquefois même les bois
)S soins.

LA tête n'est pas la sentejpairtie sur-
1( laquelle pot-te 1 action (lu soleil. Il suffit
t quelquefois (le s'exposer an soleil pen-
ýýZ dant un temps plus ou moins long pour-
Ir éproutver- dans les, bras, les jambes, les
ýs cuisses, les reins oit dans toute autre
b, partie <lu corps un sentimenttd(e chialet-

Ssèche, une raideur- considérable, des
Cdouleurs violentes, etc.

ISL'inisolation n'est pas totîjour', suivie
e-et accompagnée dl'aussi gr-aves tîcci-

(lents. Elle se borne ass z souvent à
a un rhume de cei-veau, à uni al (le gorge
la oit (le tête avec luit peu <le séclî-re-ýse

d (ans les yeux.
Et h attendant le rnédecit.-Ai'iatioii,

lotions froides, boissons fi-aicîtes et lé
t gêîement excitantes, fr-ictioni- (de la peau
Is et sinapisme aux extr'émités.
a1 LE lBON CONýSEILLER.

wsfl N'oubliez pas que chaque

,copie du MONDE ILLUSTRE

e-peut gagner de $1.00 à $50.00.
st

la VICTOR ROY,
)n ARCHITECTE

ut' 14 o 2 8. rue S aint- J aca us*, D4ontrôa 1

Une offr-e extraordinaire a tous ceux
qui désire de l'emploi

Nous avonis besoini d'agents actiis et éncei-
giques danîs tous les comtés des Etats-U niis et du
Canada, pont- vendre un article breveté, (qui

n posède de grands mérites) sur ses mérites.
et In article ayant une grande vente, rapportant
[o. plus que 100 pour cent de profititn'ayant pas
e de compétition, et pour la vente duquel l'agent
,lest protégé d'une manière exclusive que nous
MIdonnons pour chaque comté qu'il obtiett(de

lions. Avec tonts ces avantages et par le t'ait
e- même qlue c'est un article qlui peut être venidu
lit à tous les pro[priétaires dec maisons, il ne serait
IS, petit-éte'lpa-s nécessaire de faire ne ,{flrî' extra-

ordiuire à nos agents pour eni obtenir (le bons
la de suite, mais nou:s avonîs résolu d'agrir de la

Lesorte, afin de montrer itii-seiilemeiit notre
teconfiance dans les mérites de notre invention,

is maià dans la stabilité pour aucun airent qui ein
,r poussera la vente avec énergie. Ls agents
it qui travaillent mnaintenanît gagnent de $150 à
[e $30a mois au-dessus de le'urs dépenses, et

xceci nous encourage à faire notre offre à tous
ceux qui n'ont pas d'emploi.

Tout agent qui voudrait donner un essai de
trente jours à nos affaires et n- réussira pas
à faire $100 AU DESSUS DE TOUTEqSMSE DE-
i'ENsEs, pourra nous renvoyer tout oe q'il
n'aura vas vendu et nous lut remettrons l'ar-
gent qu il a payé pour. Il n'y a personne qui
emplote des agents qui ait osé faire de tels of-
fres, et nous ne le fenions pas, si nous savions
que nous avons des agents qui font le double
de ceci. Nos grands circulaires descriptifs ex-
pliquent notre offre au long et nons désirons
envoyer ceux-ci à tous ceux qui sont sans em-
p)loi et (lui nous enverront trois timbres de lc
pour frais de pote. Envoyez de suite et re-
tenez l'agence en bon temps pour les affaires
et mettez-vous à l'oeuvre daus les conditions
nommées dans notre offre extraordinaire.

.N AT1ONAL.NOVELTY (CO.,
514, Smithfield St., Pittsburg, Pa

Avis aux~ comme[çants et à la bourgeoisie
Importez voa vina vous-mêmnes (4 et 6

mois de crédit)

La maison MALVEZIN & Cie., de Bor-
deaux (France), offre à des prix excepîtiotînels
les vins des meilleuts crus du Médoc, donit la
pureté aussi bien qîue l'origine sont garamis.

VINS.-Vins rouges ou blancs depuis $1 le
gallon (en fûts de 12,25 ou 50 gallons.
CHÂTEAU PtCOURcsu recommanadé aux amia-

teurs pour son délicieux bouquet, soit parfuma
délicat (8 médailles d'or aux divers, s exposi-
tions cuopéennes) depuis 1.50 ie gal., Suivanît
âge, ou eîî caisses de f2.

,GRANDS CRUS DU MÉDOC (Vins trèÙs
vieux), dont l'usage est reucommndé aux jwîr-
sonnes faibles ou umaladives, depuis $1.75 le
giel. onucei caisse.

BOuRtGoGNEs si renonmmés (lu Clos des
Moines (monopole de la maisont Malvezin),
depuis $1.7.5 le gal.- ou eut caisse.

ALICANTE, PORO, i~, MALAGA, Ma-
dère, Muscat, Marsala, lajotète, 'lockey.
Malvoisie, un petits fûts d'oriyine, de 5 à 7
gal. depuis $2,50 le gal.-Les célèbres Chtam-
paignes don Junît et Crénse de Rose dtu Château
de P>ékinî, marqute 111, E. Mercier, (EIperniay)
marque préfiéré a toute l'aristocî-atte frant-
çaise, de la Gr=il-Bretagne et des Indes,
de puis $12 la caisse.

4 inliuEux -R--hum blanic de Java en cru-
chou d'un J- gallonî, Cognacs et lini Chaîi-
pagne, leîiuLs $3.25 le galloît un petits ffits
ou bouteilles.

Fo.NI'Ai I lt itELIîlEU. - MtigtiliiqUe foît-
taine en p)orix-laiite décorée,, sortanît des ursines
de la Itisoli Vieillartl & Cii-, de.-laris. 8plh-ti.
dide ornmenît iouîr bar, salle à Imaiger, etc.
La fontuaine c-ontenîant vinigt litres de vtins
il'Elspagmne, rhîuîî ou to)ut atit.,,- liqueur au
choiix, 16 ilillais.

Ordres respectuensenei-il.sollicités, lromîl-
teu_-ut exécutés et échîatiiliuis î-nvoyé sur
deunanile.

AGENT GENERLAL PCUUI LE CANADA

243, RIUE ST-ANTOINE

Voici le véritable J. E. 1. llicicot, iîîveîî-
tt-tir, propriétair-e et mnatiuf*artlnier th-s cé«-
lèbres Remèdes Saiuvages, 143t, rittc Notre'!
D)aine, ià l'enlseignie(Ou sauvage.

Montréal, 9 lmai.

CEIrtfiiÂî-.--Moi, soussiglié. je- cetrtifie
(lue pendant 6 uiois j'ai ctéiialale* d'uîîe dé-
luatigealson et dai'tles aux bra 1'îîme souît-
tratuce terribîle, j'ai été guieri piar les teinède.s
(le J. Li. P. Rtacicot, proptie taire et fiîbricaiit
de remèdes sauvaiges, dants l'espace de trois se-
mitiies, au No. 1434, rue INotî-e-Dame, à l'en -
seigne du sauvagye.

ARTHUR LAFE ERIÈRE. tyIpogrtphe.
No 11, St-Etieniie, ('Steau ét-Louis.

Vous trouverez les mêmes reumêdes au No
25, rue Saint-Joseph, Québec, et au No 9, rue
Dupant, Sherbrooke.

x
Oharmante

Attraction Y+
Pour se procurer le- objets nécessaires pour

dresser sa table .vec goût, il faut aller
chez DENEAU, au grand Inaga.

sin de vaisselle

50 nouveaux services à dîner, patrons et cou-
leuirs différents . 100 morceaux p<our$9

Uit liai service à déenner -- 41 niorceatux
lour ,'.75.

-00-

Nouvcaltt de ciiîe-rcî<t <lt c/uc
de $~2.10,$2.20etS2 25,

AU

CENTRAL CHINA HALL

L. encau
"023) RU E NOTRE-DAME

x
ine's

Ind
.EITl prostration nerveuse, le mai

de tetb nerveî x, la névralgie, la
faiblesse nerveuse, les maladics

îF~JEN. 'estomac et du foie, le rhuma-
tism~ la dyspepsie et toutes les
mala de erognon&.

NERFS FAIBLES
U CÉLERI CobI-osÉ DE PAiNes est un tonique
pour les nerfs qui ne faillit jamais. Il contient
dit Céleri et du Coca, ces stimulants si merveil-
leux et guérit rapidement tous les désordres
nerveux.

LE RHUMATISME -

LE CÉLERI COMP-OSÉ DE PAINIE Purifie le sang. Il
chasse J'acide lactiquîe qui cause le Rhumatisme
et reétablit en une condition sanitaire les organes
geiterateurs dii sang. C'est le véritable remède
pour le rhumatisme.

MALADIES DES ROGNONS
La CÉLERI COMPOSÉ DEt PAIRE mène prompte-

mentile foie et les rognons dans un état de santé
parfaite. Cette puissance curative combinée
avec ses toiiîîîîîes pour les nerfs, en fait le meii-
leur 1ienièdcpouîr toutesiles mîaladies des rognons.

LA DYSPEPSIE
La CÉLERI COMPS-eÉ nE PAINEm fortifie l'estonmac

et tranîquillise les nerfs des organes digestîfs.
C'est pouîîr cela qut'il guért méme les plus Mau-
vais cas de dyspepsie.

LA CONSrIPATION
LL i ci eîi Coi pssDitPAJNE n'est pas un Cs-

ibartiquîe Cest un laxatif, donnant une action
facile et nattuelle aux intestins La régularité
arrive sû'remuent lorsqu'ons ei fait usage.

Ce remède est recommanîdé par les honmmes
d'affaires et de professioni.]Envoyezî

chercher uIn livr.

Prix $,.ou Vendutî par les pharmaciens

WuLL, lIBÂIDoy & cmI, ?q.
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